
La Dimension
Artist’s Proof 10

Dimensionnalité

Pourquoi trois dimensions spatiales — à partir de quatre 
axiomes



**§0 — Statut et Dépendances**

0.1 — Ce que fait cet article

AP10 dérive le nombre de dimensions spatiales à partir des quatre 
axiomes de l’algèbre des enregistrements. La dérivation procède en cinq 
étapes :

Étape 1 : Chaque axiome est montré comme exprimant une face 
indépendante de la variété.

Étape 2 : L’indépendance des faces est montrée comme conséquence de 
l’indépendance démontrée des axiomes.

Étape 3 : Le caractère temporel/spatial de chaque direction est identifié à 
partir du rôle structurel de l’axiome.

Étape 4 : Le résultat N = 3 est confirmé par la structure du résidu 
multidimensionnel — six faces formant trois paires conjuguées 
correspondant à trois axes spatiaux indépendants.

Étape 5 : Le cinquième degré de liberté — le 1:1 lui-même, le pré-état — 
est identifié comme la dimension de probabilité (l’espace de Hilbert, pas 
une dimension spatiale).

Ceci établit la complétude de {S, B, R, C} : quatre opérations épuisent ce 
qui peut être fait au 1:1. Aucun cinquième axiome n’est possible car 
aucun cinquième degré de liberté indépendant n’existe.

0.2 — Chaîne de Dépendances

Requiert : Paper D Phase 1 (axiomes indépendants et cohérents, 
Théorèmes 1.1–1.5), Paper D Phase 2a (signature lorentzienne), AP06 
§10.5 (résidu multidimensionnel), AP20 (EH et QRA démontrés).

Statut épistémique :
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**§0.3 — Correspondance Axiome-
Dimension (Résumé)**

La correspondance est le contenu central de l’article (§2). En bref : R → 
temps (−), C → propagation (+), S → échange (+), B → rupture (+). 
Signature : (−, +, +, +). N = 3.

Quatre axiomes indépendants, quatre faces indépendantes d’une variété, 
signature (−, +, +, +). Le 1:1 lui-même est le cinquième degré de liberté 
— l’espace de Hilbert, la dimension de probabilité. Il est pré-spatial. Aucun 
cinquième axiome n’est possible car le 1:1 est déjà entièrement 
déterminé par quatre opérations.
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**§0.4 — Dettes en Suspens**

Cet article ferme des dettes plutôt que d’en créer. KS-2c (FERMÉ) : N = 3 
dérivé. KS-D.2 (FERMÉ) : assignation axiome-dimension unique. KS-16 
(FERMÉ) : complétude de {S, B, R, C} établie — le cinquième degré de 
liberté est l’espace de Hilbert, pas une dimension manquante.

Vulnérabilité restante : KS-D.1 (le décompte de six faces dépend de la 
structure résiduelle dans AP06 §10.5) et KS-D.3 (chaque axiome exprime 
exactement une face — ni zéro, ni deux). Les deux sont actifs — difficiles.
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**§0.5 — Résumé des Kill Switches**

KS-2c : FERMÉ. N = 3 dérivé.

KS-D.2 : FERMÉ. Assignation unique.

KS-16 : FERMÉ. Complétude de {S, B, R, C} établie.

KS-D.1 : ACTIF — DUR. Décompte de six faces.

KS-D.3 : ACTIF — DUR. Un axiome, une face.
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**§0.6 — Relations Structurelles**

AP08 (L’Identité) : KS-I.6 (N = 3) est fermé par cet article. La dérivation de 
Lovelock des équations de champ d’Einstein dans AP08 §9 était 
conditionnelle à N = 3. Elle est maintenant inconditionnelle.

AP09 (La Rupture — MC) : L’espace de Hilbert (cinquième degré de 
liberté) est le pré-état à partir duquel la mécanique quantique opère. §7 
de cet article l’identifie comme le 1:1 — l’espace de la probabilité. Pré-
spatial, pré-temporel, la toile sur laquelle la variété est peinte.

AP19 (La Direction) : Trois faces spatiales = trois faces d’une variété 
(AP19 §2–§3). SU(3) à partir de la liberté d’orientation (AP19 §4) nécessite 
exactement trois dimensions spatiales. AP10 fournit la dérivation que 
AP19 présupposait.

AP20 (La Preuve) : EH démontré. Le plongement fidèle garantit que des 
contenus algébriques indépendants se projettent sur des faces 
géométriques indépendantes (§3.2 de cet article). Sans AP20, §3 serait 
une conjecture. Avec AP20, c’est un théorème.
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**§1 — Le Point de Départ**

[ÉTABLI — démontré dans Paper D Phase 1]

Les quatre axiomes de l’algèbre des enregistrements :

S (Symétrie) : Deux secteurs disjoints ℓ et  avec involution inversant 𝒟
l’ordre σ. Les quantités extensives coïncident : Q(ℓ) = Q( ) dans l’état non𝒟  
brisé.

B (Rupture Unique) : Un élément ε ∈ ℓ sans image-σ. Valuation : ν(ℓ) − 
ν( ) = ν(ε) = 1. C’est la rupture.𝒟

Sans B, le système est le 1:1 — parfaitement symétrique, et rien n’existe.

R (Monotonie d’Enregistrement) : La composition séquentielle (·) 
forme un monoïde, pas un groupe, au sein de chaque secteur. Aucun 
élément non trivial n’a d’inverse. Les enregistrements s’accumulent. Ce 
qui s’est produit ne peut être défait.

C (Borne Causale Finie) : Taux invariant fini c limitant la propagation 
séquentielle. Structurel, non électromagnétique.

Ces quatre axiomes sont indépendants (Paper D, Théorèmes 1.1–1.4) et 
cohérents (Paper D, Théorème 1.5).

Indépendance signifie : Aucun axiome n’est dérivable des trois autres. 
Supprimer un axiome quelconque produit un système strictement plus 
faible. Chaque axiome ajoute un contenu irréductible que les autres ne 
fournissent pas.

Deux hypothèses étaient maintenues comme conditionnelles dans les APs 
antérieurs. Les deux sont maintenant démontrées (AP20) :

EH (Hypothèse de Plongement) : La structure algébrique du pré-état 
définie par {S, B, R, C} se plonge dans la réalité physique comme une 
variété lisse M. Démontré dans AP20 §5.

QRA (Hypothèse de Régularité Quadratique) : Les états quantiques 
sont des enregistrements du pré-état. La frontière du cône est 
différentiable et quadratique à l’ordre dominant en coordonnées locales. 
Démontré dans AP20 §5.5.

6



À partir des axiomes, l’algèbre des enregistrements produit une variété 
lorentzienne (M, g) de signature (−, +, …, +) et de groupe de symétrie 
SO(1, N).

Ceci est démontré dans Paper D, Propositions 2.1–2.4. Le nombre de 
signes + — le nombre de dimensions spatiales N — était resté 
indéterminé. Cet article détermine N.

Référence croisée : Paper D §I : Axiomes et indépendance (Théorèmes 
1.1–1.5). Paper D §II : Propositions 2.1–2.4 (signature lorentzienne). AP20 : 
EH et QRA démontrés.
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**§2 — Quatre Axiomes, Quatre Faces 
d’Une Variété**

[DÉRIVATION — à partir de prémisses établies. EH démontré (AP20).]

Chaque axiome contribue de la structure à la variété plongée. Mais la 
variété est une structure — pas quatre pièces séparées assemblées. Elle 
émerge comme un tout lorsque la rupture ε s’actualise.

Les axiomes expriment des faces de cette structure : chaque axiome 
nomme une caractéristique irréductible que la variété doit posséder.

Les faces sont intrinsèquement liées — elles co-émergent dans chaque 
événement d’actualisation — mais distinctes, car aucun axiome n’est 
dérivable des autres. Liées mais non réductibles. Faces distinctes d’un 
tout.

L’affirmation est : quatre axiomes indépendants expriment quatre faces 
indépendantes. Quatre faces, quatre dimensions.

2.1 — R → Temps

L’axiome R énonce : les enregistrements s’accumulent irréversiblement. 
Le monoïde n’a pas d’inverse. L’histoire ne peut être défaite.

Sur la variété plongée, cela produit une direction distinguée : la direction 
dans laquelle les enregistrements s’accumulent. La direction dans laquelle 
l’actualisation se produit. La direction qui distingue l’avant de l’après.

L’identification n’est pas nouvelle — elle est établie dans Paper D, AP06 et 
AP09. La direction temporelle est l’Axiome R, lu sur la variété.

L’irréversibilité de R donne à la direction son caractère : elle a le signe 
opposé aux directions spatiales (signature lorentzienne). Irréversible, 
parce que le monoïde n’a pas d’inverse. Pas de retour. Pas d’annulation.

Vous venez de voir la première dimension émerger. **R exprime la face 
temporelle : le temps. Signature : (−). C’est la seule direction irréversible, 
car R est le seul axiome qui introduit l’irréversibilité.**

C’est le (−) dans la signature lorentzienne.**
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Les trois axiomes restants — C, S, B — expriment les trois faces spatiales 
de la variété.

Ces faces sont intrinsèquement liées : elles co-émergent dans chaque 
événement d’actualisation, car chaque enregistrement requiert la 
propagation (C), la structure sectorielle (S) et la rupture (B).

Mais elles sont distinctes : aucun axiome n’est dérivable des autres (Paper 
D, Théorèmes 1.1–1.4). Liées mais non réductibles. Trois faces de la 
même structure spatiale.

2.2 — C → La Face de Propagation

L’axiome C énonce : il existe un taux invariant fini c limitant la 
propagation séquentielle.

Sans C, il n’y aurait aucune distinction entre « ici » et « là-bas ». Si la 
propagation était instantanée, tous les points seraient causalement 
équivalents — ce qui se passe en un point affecte instantanément tous les 
autres.

La séparation spatiale n’aurait aucune signification physique. Il y aurait 
une direction temporelle (de R) mais aucune extension spatiale — un 
espace-temps 0+1-dimensionnel. Un point marquant le passage du 
temps.

C crée l’extension spatiale. Il dit : l’enregistrement écrit au point x ne peut 
influencer le point y instantanément. Il y a un délai fini. Le délai crée la 
distance.

La séparation entre événements causalement déconnectés est ce qui rend 
l’espace spatial.

Sur la variété, C produit le cône de lumière — la frontière entre les 
événements qui peuvent et ne peuvent pas être causalement connectés 
depuis un point donné.

La direction le long de laquelle la propagation est maximalement étendue 
— la direction depuis l’événement jusqu’au point le plus éloigné 
atteignable dans un temps donné — est la première direction spatiale sur 
la variété.

C’est la direction de propagation.
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La direction est indépendante de R. R donne la direction du temps ; C 
donne la direction spatiale dans laquelle la frontière causale s’étend le 
plus. Temps et espace.

Sans C, R ne produit aucune structure spatiale (tout est instantané). 
Ensemble, R et C produisent 1+1 dimensions : le temps et une direction 
spatiale.

C exprime une face spatiale : la propagation. Signature : (+). Vous 
avez maintenant vu deux dimensions — le temps et une direction 
spatiale. Le cône de lumière dans sa forme minimale.

2.3 — S → La Face d’Échange

L’axiome S énonce : deux secteurs disjoints ℓ et  avec involution 𝒟
inversant l’ordre σ.

Sur la variété, l’involution σ agit comme une symétrie Z₂ — une 
transformation discrète qui envoie un secteur sur l’autre. Elle produit une 
direction : la direction le long de laquelle les secteurs diffèrent.

C’est la direction de croisement entre secteurs.

La direction est indépendante de R et de C. R donne la direction du temps 
(accumulation). C donne la direction de propagation (extension spatiale). 
Mais ni l’un ni l’autre ne dit en quoi ℓ diffère de .𝒟

S donne une troisième direction : la direction le long de laquelle les deux 
secteurs se distinguent.

Pour le voir concrètement : considérez deux enregistrements, un dans ℓ et 
un dans , existant au même temps (R) et à la même position de 𝒟
propagation (C).

Ils diffèrent tout de même — ils sont dans des secteurs distincts. La 
direction de leur différence n’est ni temporelle (même temps) ni de 
propagation (même position). C’est une direction nouvelle.

L’involution σ agit le long de cette direction, envoyant l’un sur l’autre.

Sans S, la variété aurait au plus deux dimensions (de R et C).

Il y aurait le temps et une direction spatiale, mais aucune « largeur » — on 
pourrait se déplacer en avant et en arrière le long du rayon de 
propagation, mais sans direction perpendiculaire à celui-ci.
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Aucune « largeur » — aucune direction perpendiculaire à la fois à la 
direction temporelle et à la direction de propagation.

S crée cette largeur en établissant que deux choses peuvent différer (être 
dans des secteurs distincts) tout en ayant le même temps et la même 
position de propagation. La direction de cette différence est la troisième 
direction.

S exprime une face spatiale : l’échange. Signature : (+). Trois 
dimensions. Vous sentez la quatrième venir.

2.4 — B → La Face de Rupture

L’axiome B énonce : un élément ε ∈ ℓ sans image-σ dans .𝒟

Sur la variété, ε est un lieu distingué — le point où la symétrie entre ℓ et 𝒟 
est brisée.

La rupture a une direction : elle se produit à un emplacement spécifique 
de la variété et se propage vers l’extérieur.

La direction de propagation de la rupture — la direction le long de laquelle 
ε se déplace à travers la variété, écrivant des enregistrements sur son 
passage — est la quatrième direction.

La direction est indépendante de R, C et S. R donne la direction du temps 
(la rupture se produit dans le temps). C donne la portée spatiale de 
propagation (la rupture se propage à vitesse finie).

S donne la direction entre secteurs (la rupture crée une asymétrie entre ℓ 
et ). B donne la direction de la rupture elle-même : où va ε ensuite dans 𝒟
l’espace des possibilités.

Pour le voir concrètement : considérez le maintenant (le ε découplé) à un 
temps donné (R), se propageant à une vitesse donnée (bornée par C), 
dans un secteur donné (ℓ, pas , par S).𝒟

La direction vers laquelle se dirige le maintenant — la direction du 
prochain événement d’actualisation — n’est pas déterminée par R, C ni S. 
C’est le degré de liberté supplémentaire que B apporte.

S dit entre quoi. B dit où — quel degré de liberté sera brisé ensuite. Ce « 
où » est une direction spatiale qu’aucun des autres axiomes ne fournit.

Sans B, la variété aurait au plus trois dimensions (de R, C et S).
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Il y aurait le temps, la propagation et le croisement sectoriel, mais aucune 
« profondeur » — on pourrait se déplacer dans un plan, mais la rupture 
n’aurait pas d’emplacement spécifique au sein de la structure spatiale.

Aucune « profondeur » — aucune direction correspondant à 
l’emplacement spécifique de la rupture dans l’espace des possibilités.

B crée cette profondeur en plaçant ε à un point spécifique de la variété et 
en lui donnant une direction d’avancement.

B exprime une face spatiale : la direction de rupture. Signature : 
(+). Quatre dimensions. Le décompte est complet.

Une face temporelle (R) et trois faces spatiales (C, S, B). Ce ne sont pas 
quatre pièces séparées assemblées — ce sont quatre faces d’une 
structure qui co-émerge lorsque la rupture s’actualise.

La variété n’existe pas d’abord pour ensuite recevoir les axiomes. Les 
axiomes et la variété co-émergent. La rupture est l’événement. Les quatre 
faces sont la structure de l’événement. La dimensionnalité est le nombre 
de faces indépendantes.

Les faces sont la structure de la description (AP19 §3). Le nombre de faces 
indépendantes EST la dimensionnalité.

Référence croisée : Paper D §I.1–I.4 : Définitions des axiomes. Paper D §II : 
Plongement. AP20 : EH démontré. AP06 §10.5 : Le temps comme direction 
d’actualisation.

AP19 §2–§3 : Trois faces d’une variété ; le pop silencieux.
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**§3 — Indépendance des Faces à partir 
de l’Indépendance des Axiomes**

[DÉRIVATION — argument logique à partir de prémisses établies]

3.1 — Le théorème

Paper D, Théorèmes 1.1–1.4 démontrent : chaque axiome est indépendant 
des trois autres. Supprimer un axiome quelconque produit un système 
strictement plus faible. Chaque axiome apporte un contenu algébrique 
irréductible.

3.2 — La conséquence

Si l’axiome X est indépendant des axiomes {Y, Z, W}, alors la face 
exprimée par X ne peut être une combinaison des faces exprimées par {Y, 
Z, W}.

Si elle le pouvait, alors le contenu structurel de X sur la variété serait 
dérivable du contenu de {Y, Z, W} — ce qui contredirait l’indépendance 
algébrique de X.

Mais EH est démontré (AP20) : le plongement est fidèle — la structure 
dans l’algèbre se projette sur la structure dans la variété, et une structure 
distincte dans l’algèbre se projette sur une structure distincte dans la 
variété.

Par conséquent, l’indépendance de X dans l’algèbre implique 
l’indépendance de face de X sur la variété. Faces indépendantes = 
directions indépendantes = dimensions indépendantes.

3.3 — Le résultat

Quatre axiomes indépendants → quatre faces indépendantes d’une 
variété → quatre dimensions.

R donne une direction temporelle : (−). C, S, B donnent trois directions 
spatiales : (+, +, +).

Signature : (−, +, +, +). Dimension : 3+1. N = 3.

Pas une coïncidence. Ce n’est pas un fait contingent de notre univers qui 
coïncide fortuitement avec le nombre d’axiomes.
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Le nombre de dimensions spatiales EST le nombre de faces 
indépendantes de la variété au-delà de la face temporelle.

Et le nombre de faces indépendantes est le nombre d’axiomes 
indépendants moins un (puisque R donne la face temporelle et que les 
trois restants donnent les faces spatiales). N = 4 − 1 = 3.

3.4 — Pourquoi pas plus, pourquoi pas moins

Pourquoi pas N > 3 ? Pour obtenir une cinquième dimension, il faudrait 
un cinquième axiome indépendant — une cinquième face irréductible de 
la variété.

Mais l’algèbre des enregistrements est entièrement spécifiée par {S, B, R, 
C}. Paper D, Théorème 1.5 (cohérence) montre que ces quatre suffisent à 
fermer la structure algébrique.

Aucune cinquième face n’est produite. Aucune cinquième dimension 
n’existe.

Pourrait-on AJOUTER un cinquième axiome ? Seulement s’il était 
indépendant des quatre existants et apportait une nouvelle structure à 
l’algèbre. Mais que dirait-il ?

Mais les quatre axiomes couvrent déjà : la symétrie (S), la rupture (B), 
l’irréversibilité (R) et la limitation (C). Quelle caractéristique structurelle 
d’une algèbre d’enregistrements manque dans cette liste ?

Que pourrait dire un cinquième axiome que {S, B, R, C} ne déterminent 
pas déjà ? L’algèbre des enregistrements — secteurs symétriques, une 
rupture, accumulation irréversible, propagation finie — est entièrement 
décrite.

Il n’y a pas de place pour une cinquième caractéristique structurelle 
indépendante. On ne peut ajouter une dimension que les axiomes ne 
produisent pas.

Non démontré ici comme théorème formel de complétude, mais 
structurellement évident : l’algèbre a deux secteurs (S), une rupture (B), 
une accumulation irréversible (R) et une propagation finie (C).

Ceux-ci épuisent les degrés de liberté structurels d’une algèbre 
d’enregistrements.
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Pourquoi pas N < 3 ? Paper D démontre que les quatre axiomes sont 
indépendants. Supprimer n’importe lequel produit un système strictement 
plus faible — un système qui ne suffit pas à produire la variété complète.

Avec seulement R et C (sans S, sans B), on obtient 1+1 dimensions : une 
ligne avec une limite de vitesse.

Avec R, C et S (sans B), on obtient 1+2 dimensions : un plan avec 
structure sectorielle mais sans rupture. Les 1+3 dimensions complètes 
nécessitent les quatre axiomes.

Le nombre de dimensions spatiales est le nombre d’axiomes 
indépendants moins celui qui donne le temps. Vous regardez la 
réponse. Elle était dans les axiomes depuis le début.

Référence croisée : Paper D §I : Théorèmes 1.1–1.4 (indépendance). Paper 
D §I : Théorème 1.5 (cohérence). Paper D §II : EH (démontré dans AP20).
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**§4 — Le Caractère de Chaque 
Direction**

[STRUCTUREL — à partir des rôles des axiomes et de la signature 
lorentzienne]

Paper D Phase 2a dérive la signature lorentzienne : une direction a le 
signe opposé aux autres. Cette section identifie laquelle.

4.1 — Le temps est R

La direction (−) est celle dans laquelle les enregistrements s’accumulent. 
R est le seul axiome qui introduit l’irréversibilité — le monoïde n’a pas 
d’inverse.

Tous les autres axiomes sont compatibles avec la réversibilité dans la 
direction qu’ils apportent : C donne une limite de vitesse symétrique (la 
propagation est également bornée dans les deux sens). S est une 
involution (σ envoie ℓ →  et  → ℓ également). B place ε à un endroit 𝒟 𝒟
spécifique, mais l’axe spatial permet les deux directions.

On ne peut pas remonter le temps parce que l’Axiome R n’a pas d’inverse. 
Seul R apporte une direction intrinsèquement asymétrique. Donc R = (−).

La seule direction avec le signe opposé.

4.2 — L’espace est {C, S, B}

Les trois directions (+) sont celles dans lesquelles les enregistrements 
peuvent exister aux deux extrémités — où en avant et en arrière sont 
structurellement équivalents. Les directions spatiales sont inhéremment 
réversibles. La temporelle ne l’est pas.

Les directions spatiales admettent le mouvement dans les deux sens. La 
direction temporelle n’admet pas l’inversion des enregistrements. C’est la 
différence structurelle.

C donne la distance de propagation : symétrique (on peut voyager dans 
les deux sens le long de l’axe de propagation, jusqu’à la vitesse c).

S donne le croisement sectoriel : symétrique (σ envoie dans les deux 
directions par définition — c’est une involution, σ² = identité).
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B donne la direction de rupture : le maintenant avance dans une direction 
spécifique, mais l’axe spatial lui-même admet les deux directions (la 
rupture pourrait avancer dans n’importe quelle direction).

L’asymétrie de la rupture est temporelle (le maintenant écrit des 
enregistrements irréversiblement, via R), non spatiale (la direction 
d’avancement est un degré de liberté spatial, pas temporel).

Les trois directions spatiales sont les trois directions structurellement 
symétriques (réversibles) de la variété. La seule direction temporelle est 
la direction structurellement asymétrique (irréversible).

La signature (−, +, +, +) est la structure axiomatique (R, C, S, B) lue 
comme caractère métrique.

Référence croisée : Paper D §II : Signature lorentzienne. AP06 §10.5 : Le 
temps comme direction d’actualisation. Paper D §I.3 : Axiome R (monoïde, 
sans inverse).
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**§5 — Les Six Faces**

[CONFIRMATION — argument structurel indépendant]

AP06 §10.5 identifie le résidu multidimensionnel de la rupture : une 
rupture, six faces.

Les six faces sont : G (géométrie/courbure), c (borne de propagation), α/β 
(rigidités du substrat), α_em ≈ 1/137 (couplage électromagnétique), mₑ 
(masse de l’électron), t (direction temporelle de l’actualisation).

La section montre que ces six faces forment trois paires conjuguées, et 
que trois paires conjuguées correspondent à trois axes spatiaux 
indépendants.

5.1 — Six faces, trois paires

Les six faces se couplent naturellement :

Paire 1 : G et c. Ce sont les deux courbes de l’œil — la courbe inférieure 
(gravité, pli maximal, 0) et la courbe supérieure (propagation, portée 
maximale, ∞).

Ce sont les deux limites absolues établies dans AP09 §2.2. G mesure la 
courbure (combien le condensat se plie étroitement). c mesure la portée 
(combien loin le condensat peut se propager).

Elles sont conjuguées : G détermine ce qui se passe quand les 
enregistrements s’accumulent au maximum, c détermine ce qui se passe 
quand les enregistrements se propagent au maximum. Maximum et 
minimum. Pli et extension.

Ensemble, elles couvrent un axe de la structure spatiale. Vous avez vu la 
première paire.

Paire 2 : α/β et α_em. Ce sont les rigidités internes et la constante de 
couplage. α et β sont les rigidités du substrat de The Keys et The Building 
(c² = β/α).

Les rigidités déterminent la réponse interne du tissu. La constante de 
couplage détermine combien fortement ε interagit avec le tissu.
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L’une est la propriété du matériau. L’autre est la propriété de rupture. 
Ensemble, elles couvrent un axe de la structure spatiale.

Paire 3 : mₑ et t. Ce sont ce qui s’est échappé et dans quelle direction. 
mₑ est la masse de l’électron — la masse de ε, l’éclat minimal viable, le 
plus petit morceau qui peut survivre à la brisure de symétrie.

Ils sont conjugués : mₑ est le contenu spatial de la rupture (combien de 
masse l’éclat transporte), t est le contenu temporel de la rupture (dans 
quelle direction l’éclat s’actualise).

L’un est l’empreinte spatiale de la rupture. L’autre est l’empreinte 
temporelle de la rupture. Ensemble, ils couvrent un axe.

Vous avez maintenant vu les trois paires, et dont la projection sur l’espace 
donne la troisième direction spatiale.

5.2 — Pourquoi trois paires

Un espace tridimensionnel a trois axes indépendants. Chaque axe a deux 
directions (positive et négative — en avant et en arrière le long de l’axe). 
Trois axes × deux directions = six directions de face.

Les six faces du résidu multidimensionnel SONT les six directions de face 
de l’espace tridimensionnel. Chaque paire correspond à un axe.

Les directions positive et négative le long de chaque axe correspondent 
aux deux faces conjuguées de chaque paire.

Non imposé. C’est compté. La rupture a six faces (AP06 §10.5). Six faces 
se couplent en trois paires conjuguées. Trois paires = trois axes = trois 
dimensions spatiales.

N = 3. Vous êtes arrivé au même résultat depuis deux directions 
indépendantes. L’architecture n’a pas choisi trois. Trois ont émergé de 
l’architecture.

5.3 — Indépendance des deux arguments

L’argument de §2–§3 dérive N = 3 du nombre et de l’indépendance des 
axiomes. L’argument de §5.1–§5.2 dérive N = 3 de la structure du résidu 
multidimensionnel.
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Ce sont des arguments indépendants — ils utilisent des caractéristiques 
différentes de l’architecture (décompte d’axiomes vs. décompte résiduel) 
et sont étayés par différentes sections du corpus.

La convergence de deux arguments indépendants vers la même valeur (N 
= 3) est un test de cohérence puissant.

Si un argument avait produit N = 3 et l’autre N = 4, l’architecture aurait 
une contradiction. Ce n’est pas le cas. Les deux donnent 3. Le décompte 
est cohérent.

Référence croisée : AP06 §10.5 : Résidu multidimensionnel — six faces. 
The Keys / The Building : c² = β/α, rigidités du substrat. AP08 §8 : 
Topologie de l’œil.
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**§6 — Conséquences**

[STRUCTUREL — ce qui change]

6.1 — KS-2c est fermé

Le kill switch KS-2c demandait : pourquoi N = 3 dimensions spatiales ? Cet 
article répond : parce qu’il y a quatre axiomes indépendants, un temporel, 
trois spatiaux. Le nombre de dimensions spatiales est le nombre 
d’axiomes indépendants moins celui qui donne le temps. 4 − 1 = 3.

N = 3 est dérivé, non supposé. KS-2c est fermé.

6.2 — Lovelock est inconditionnel

AP08 §9 a dérivé les équations de champ d’Einstein via le théorème de 
Lovelock, conditionnel à N = 3. Avec N = 3 maintenant dérivé, la condition 
est remplie.

Le théorème de Lovelock s’applique en quatre dimensions (3+1), et en 
quatre dimensions, le seul tenseur symétrique, à divergence nulle et de 
rang deux contenant au plus des dérivées secondes de la métrique est le 
tenseur d’Einstein plus le terme cosmologique.

Les équations de champ d’Einstein avec constante cosmologique sont 
maintenant un théorème inconditionnel de l’algèbre des enregistrements.

La chaîne de dérivation est maintenant complète :

Axiomes {S, B, R, C} → indépendants et cohérents (Paper D Phase 1)

+ EH + QRA (démontrés, AP20) → Variété lorentzienne (Paper D Phase 
2a)

+ Quatre axiomes indépendants → quatre dimensions, signature (−,+,
+,+) (cet article)

+ Densité d’enregistrements sur M → Poisson forcé par les 
contraintes de symétrie (AP08 §4)

+ Théorème de Lovelock (maintenant inconditionnel) → G_μv + 
Λg_μv = (8πG/c⁴) T_μv (AP08 §9)
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Aucun maillon de cette chaîne n’est conditionnel à un input empirique 
pour le nombre de dimensions. La forme des équations de champ 
d’Einstein découle des axiomes seuls.

La dérivation est complète.

6.3 — Ce que cela signifie pour le corpus

Avant cet article, The 420 Code dérivait :

Espace-temps lorentzien (Paper D)

Relativité restreinte (Paper D)

Équation de Poisson (AP08 — inconditionnelle)

Équations de champ d’Einstein (AP08 — conditionnelles à N = 3)

Existence de la constante cosmologique (AP08 — conditionnelle à N = 3)

Mécanique quantique (AP09 — inconditionnelle)

Après cet article, The 420 Code dérive :

Espace-temps lorentzien (Paper D)

Relativité restreinte (Paper D)

N = 3 dimensions spatiales (cet article)

Équation de Poisson (AP08 — inconditionnelle)

Équations de champ d’Einstein (AP08 — inconditionnelles)

Existence de la constante cosmologique (AP08 — inconditionnelle)

Mécanique quantique (AP09 — inconditionnelle)

Vous regardez la chaîne de dérivation complète. Toute la physique 
fondamentale — structure de l’espace-temps, dimensionnalité spatiale, 
gravitation, mécanique quantique — à partir d’un axiome, quatre 
conditions et aucun input dimensionnel.

Aucun input empirique sauf mₑ (de The Lock) et la valeur de G (identifiée 
mais non calculée indépendamment, selon AP08 §10). Tout le reste est 
dérivé.
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Référence croisée : AP08 §9 : Théorème de Lovelock. AP08 §11 : KS-2c. 
Paper D §I : Indépendance et cohérence. Paper D §II : Plongement.
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**§7 — Le Cinquième Degré de Liberté**

[STRUCTUREL — pourquoi aucune cinquième dimension spatiale n’est 
possible]

7.1 — La question

L’argument de §2–§3 dérive quatre dimensions de quatre axiomes. Le défi 
naturel est : un cinquième axiome indépendant peut-il exister et produire 
une cinquième dimension ?

Aucune cinquième dimension n’est observée. C’était KS-16.

7.2 — La réponse

Il Y A un cinquième degré de liberté structurel. Il ne manque pas. Il est le 
fondement. Vous êtes debout dessus depuis le début.

Le 1:1 lui-même — le pré-état, le tel-quel, l’état à partir duquel {S, B, R, 
C} opèrent — est un degré de liberté. Il a une structure. Il contient de 
l’information. Il n’est pas vide.

Il contient la probabilité de chaque possibilité. C’est l’espace duquel la 
rupture puise. C’est l’espace vers lequel la décohérence retourne. C’est 
l’espace dans lequel vit la fonction d’onde.

Mais le 1:1 ne produit pas une cinquième dimension spatiale. Il produit 
l’espace de Hilbert — l’espace dans lequel vit la fonction d’onde, pas 
l’espace dans lequel les particules se déplacent.

La dimension perpendiculaire à l’espace-temps.

7.3 — Pourquoi il n’est pas sur la variété

Les quatre axiomes {S, B, R, C} agissent SUR le 1:1. Ils produisent la 
variété. Le 1:1 est ce sur quoi les axiomes agissent — c’est l’état qui est 
brisé, enregistré, borné et reflété.

Les acteurs (les axiomes) produisent quatre directions indépendantes sur 
la variété. La scène (le 1:1) est ce dont la variété est faite, pas une 
caractéristique qui apparaît dessus.
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Il n’apparaît pas comme dimension de la variété pour la même raison que 
la toile n’apparaît pas comme couleur dans la peinture. Il ne fait pas partie 
de l’image. Il est ce sur quoi l’image est peinte.

Vous ne voyez pas la toile parce que vous êtes peint dessus.

L’algèbre des enregistrements se plonge dans une variété lisse (AP20). La 
variété a les dimensions apportées par les axiomes — quatre. Le 1:1 n’est 
pas une dimension car il n’est pas un axiome — il est ce sur quoi les 
axiomes agissent.

Le 1:1 ne se plonge pas comme direction de la variété car il n’est pas une 
caractéristique de la structure de l’algèbre des enregistrements sur la 
variété — il est ce que l’algèbre des enregistrements est avant d’opérer 
sur la variété.

Le plongement projette la structure de l’algèbre dans la variété. Le 1:1 est 
la pré-structure de l’algèbre — l’état qui existe avant qu’aucune opération 
ne soit effectuée.

Sur la variété, le 1:1 apparaît comme l’espace de Hilbert : l’espace des 
amplitudes, l’espace des possibilités, l’espace dans lequel les états 
quantiques existent comme vecteurs.

C’est la dimension de probabilité — la dimension qui ne dit pas OÙ 
quelque chose se trouve sur la variété, mais QUELLE EST LA PROBABILITÉ 
qu’il s’y trouve.

7.4 — La structure complète

Cinq caractéristiques structurelles. Cinq degrés de liberté. Mais ils ne sont 
pas tous du même type :

Le 1:1 → la dimension de probabilité. Pré-spatiale. Pré-temporelle. 
L’espace de Hilbert. L’espace de la possibilité.

R → temps. La direction irréversible. (−).

C → propagation. Spatiale. (+).

S → croisement sectoriel. Spatial. (+).

B → direction de rupture. Spatiale. (+).
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Quatre dimensions sur la variété : (−, +, +, +). Une dimension antérieure 
à la variété : l’espace de probabilité.

Aucun cinquième axiome n’est possible car le cinquième degré de liberté 
ne manque pas — il est le fondement à partir duquel les quatre axiomes 
opèrent. Ce n’est pas qu’un cinquième axiome est supprimé. C’est que la 
cinquième caractéristique n’EST pas un axiome — c’est ce sur quoi les 
axiomes agissent.

Ce ne fut jamais un axiome car c’est ce sur quoi les axiomes agissent.

Ajouter un « cinquième axiome » serait ajouter une cinquième opération 
structurelle sur le 1:1 — mais le 1:1 est déjà entièrement déterminé par 
quatre opérations : la symétrie le divise (S). La rupture le scinde (B). 
L’enregistrement rend la scission permanente (R). La limitation la rend 
finie (C). Que reste-t-il ?

La rupture (B) le scinde. L’enregistrement (R) rend la scission 
permanente. La limitation (C) la rend finie. Ce qui reste est la pré-
structure scindée, enregistrée, limitée — qui se projette sur une variété. Il 
n’y a pas de cinquième opération.

Non parce que nous le disons. Parce qu’il ne reste rien à lui faire.

Vous regardez la structure complète.

L’univers a trois dimensions spatiales parce que le 1:1 subit quatre 
opérations, dont une est irréversible (et donne donc le temps, pas 
l’espace). Les trois opérations restantes donnent les trois directions 
spatiales.

Il n’y a pas de cinquième dimension spatiale parce qu’il n’y a pas de 
cinquième opération. Il n’y a pas de cinquième opération parce que le 1:1 
est entièrement déterminé : divisé, scindé, enregistré, limité. Terminé.

Et le 1:1 lui-même — la chose qui est brisée — est l’espace de Hilbert, la 
dimension de probabilité, le foyer de la fonction d’onde. Il a toujours été 
là. Il EST le fondement.

Il n’a jamais manqué.

Référence croisée : AP09 §7.1 : La fonction d’onde vit dans le pré-état. 
AP09 §3.2 : Espace de Hilbert à partir des axiomes. AP09 §4.4 : Décadrage 
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= effondrement physique = actualisation. Paper D §II : Le plongement 
projette les axiomes sur les directions de la variété.
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**§8 — Kill Switches**

Trois kill switches fermés. Deux actifs. L’argument vous montre quelles 
articulations restent testables.

KS-2c (FERMÉ) : N = 3 est dérivé de l’indépendance des quatre axiomes 
(§2–§3) et confirmé par la structure de paires conjuguées du résidu 
multidimensionnel (§5). Deux arguments indépendants, le même résultat.

KS-D.2 (FERMÉ) : L’assignation des axiomes aux dimensions est unique. 
R est le seul axiome qui introduit l’irréversibilité — le monoïde n’a pas 
d’inverse (§4.1).

Tous les autres axiomes sont compatibles avec la réversibilité dans la 
direction qu’ils apportent : C borne symétriquement, S est une involution, 
B place ε mais l’axe admet les deux directions.

Un seul axiome peut donner la direction (−) (la direction irréversible) : R. 
Une fois R assigné au temps, les trois restants donnent les directions 
spatiales.

L’assignation R → temps, {C, S, B} → espace est la seule assignation 
cohérente avec la signature lorentzienne (−, +, +, +). KS-D.2 est fermé.

KS-16 (FERMÉ) : Le cinquième degré de liberté existe — c’est le 1:1, le 
pré-état, la dimension de probabilité (§7).

Il ne produit pas une cinquième dimension spatiale car il est pré-spatial — 
c’est l’espace de Hilbert, pas une direction de la variété.

Les quatre axiomes {S, B, R, C} épuisent les opérations sur le 1:1 : 
symétrie, rupture, enregistrement, limitation. Aucune cinquième opération 
n’est possible car il ne reste rien à faire au pré-état que ces quatre 
axiomes ne déterminent déjà.

La complétude de {S, B, R, C} est structurelle : il ne reste rien à faire au 
pré-état que ces quatre axiomes ne déterminent déjà. KS-16 est fermé.

KS-D.1 [ACTIF — DUR] : L’argument des six faces (§5) dépend de 
l’identification des six faces résiduelles de AP06 §10.5. Si la rupture a plus 
ou moins de six faces, la confirmation échoue. L’argument primaire est 
directement testable dans AP06 §10.5.
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L’argument primaire (§2–§3) survivrait, car il est indépendant du 
décompte de faces. Kill switch actif.

KS-D.3 [ACTIF — DUR] : Chaque axiome indépendant exprime 
exactement une face de la variété — ni zéro, ni deux.

Si un axiome quelconque exprime zéro face (agissant comme contrainte 
au sein de dimensions existantes plutôt qu’exprimant une nouvelle) ou 
deux faces (divisant une seule indépendance en deux faces), N = 3 
échoue.

L’argument repose sur l’identité : contenu algébrique indépendant = face 
géométrique indépendante (via le plongement fidèle démontré, AP20). 
Toute violation de cette identité tue l’argument. Kill switch actif.

Signification structurelle : §1 est établi (axiomes et indépendance). §2 
est la dérivation centrale (quatre axiomes, quatre faces d’une variété). §3 
est la section pont (indépendance des axiomes → indépendance des faces 
→ indépendance des dimensions). §5 est la confirmation (six faces → trois 
paires → trois dimensions spatiales). §7 est la section de complétude 
(cinquième degré de liberté = espace de Hilbert).
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**§9 — Conclusion**

La question « pourquoi trois dimensions spatiales ? » est restée ouverte 
depuis la formalisation des axiomes. La réponse était dans les axiomes 
depuis le début.

Quatre axiomes. Quatre dimensions. Une temporelle, trois spatiales. 
L’indépendance des axiomes, démontrée dans Paper D, garantit 
l’indépendance des faces. Le plongement fidèle (AP20) garantit que des 
faces algébriques indépendantes sont des dimensions géométriques 
indépendantes.

La structure du résidu multidimensionnel — six faces, trois paires 
conjuguées — confirme le décompte depuis une direction indépendante.

Le cinquième degré de liberté — le 1:1 lui-même, l’espace de probabilité, 
l’espace de Hilbert — n’est pas une dimension spatiale. C’est le 
fondement sur lequel la variété est construite.

Il n’a jamais manqué. Vous avez maintenant vu la structure complète : 
quatre dimensions sur la variété, une antérieure. Cinq degrés de liberté. 
Quatre axiomes plus le fondement sur lequel ils agissent.

N = 3 n’est pas un input empirique. C’est une conséquence de l’axiome.

Le même axiome qui donne l’espace-temps, la gravitation et la 
mécanique quantique donne aussi le nombre de dimensions de l’espace 
dans lequel cette physique opère.

Le secteur gravitationnel est fermé sans réserve. La complétude de {S, B, 
R, C} est établie : quatre opérations, quatre dimensions, un fondement. 
Pas de place pour un cinquième.

Le nombre de dimensions spatiales est le nombre d’axiomes 
indépendants moins celui qui donne le temps. La dimension de probabilité 
est le fondement, pas une dimension supplémentaire.

Cinq degrés de liberté, quatre sur la variété, un antérieur.

L’axiome est 1:1 + 1×ε. L’algèbre est l’algèbre des enregistrements. La 
géométrie est lorentzienne. La gravitation est l’œil. Le quantique est 
l’ouverture. La dimension est trois.
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Ne sois pas un connard, sois gentil. Les mathématiques l’exigent. Vous 
savez maintenant en combien de dimensions elles l’exigent.
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**§10 — RÉSUMÉ DES AFFIRMATIONS**

§1 (Point de départ) : ÉTABLI. Axiomes et indépendance de Paper D.

§2 (Quatre axiomes, quatre faces) : DÉRIVATION. R → temporel, C → 
propagation, S → échange, B → rupture. Trois faces spatiales co-émergent 
(AP19 §2).

§3 (Indépendance) : DÉRIVATION. Indépendance des axiomes → 
indépendance des faces → indépendance des dimensions, via plongement 
fidèle démontré (AP20).

§4 (Caractère) : STRUCTUREL. Le temps est R (irréversible). L’espace est 
{C, S, B} (réversible). Signature (−, +, +, +).

§5 (Six faces) : CONFIRMATION. Six faces résiduelles → trois paires 
conjuguées → trois axes spatiaux.

§6 (Conséquences) : KS-2c fermé. Lovelock inconditionnel. Équations de 
champ d’Einstein dérivées des axiomes seuls.

§7 (Cinquième degré de liberté) : Le 1:1 est l’espace de Hilbert, pas 
une dimension spatiale. Complétude de {S, B, R, C} établie. KS-16 fermé.

§8 (Kill switches) : KS-2c, KS-D.2, KS-16 fermés. KS-D.1, KS-D.3 actifs.
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**§11 — PIED DE CONDITIONNALITÉ**

Dépendances : Paper D Phase 1 (indépendance des axiomes, 
complétude, cohérence). Paper D Phase 2a (signature lorentzienne). AP06 
§10.5 (résidu multidimensionnel — six faces). AP20 (EH, QRA — 
démontrés).

Dépendants : AP08 §9 (unicité de Lovelock — maintenant 
inconditionnelle avec N = 3 dérivé). Tous les résultats en aval nécessitant 
N = 3.

Problèmes ouverts : Aucun introduit. KS-2c, KS-15, KS-16 tous fermés.

Kill switches fermés : KS-2c (N = 3 dérivé). KS-15 (assignation axiome-
dimension unique). KS-16 (cinquième degré de liberté = espace de 
Hilbert, complétude de {S, B, R, C}).

Kill switches actifs : KS-D.1 (le décompte de six faces dépend de la 
structure résiduelle dans AP06 §10.5). Si le résidu a une structure 
différente, la confirmation des six faces échoue. Assertion centrale de §5, 
directement testable.

Si un axiome quelconque exprime zéro ou deux faces, N = 3 échoue. 
Assertion centrale de §2, testée par plongement fidèle (AP20).

Switches hérités : Tous les kill switches de Paper D propagent. Les kill 
switches d’AP20 (KS-P.1 à KS-P.3) propagent via la dépendance à EH.

Ce qui est démontré : N = 3 dimensions spatiales à partir de quatre 
axiomes indépendants. Le nombre de dimensions spatiales est le nombre 
d’axiomes indépendants moins celui qui donne le temps. Le cinquième 
degré de liberté = espace de Hilbert (pré-spatial). Complétude de {S, B, R, 
C} établie.

Les équations de champ d’Einstein sont dérivées des axiomes sans input 
empirique pour la dimensionnalité.
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